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Puis, comment exprimer l’héroïsme de ceux qui suivirent, et 
quelles grandes et attachantes figures que celles d’un Charles Lalle­
mand, d’un Jean de Brébeuf, d’un Isaac Jogues ! O chers et vénérés 
martyrs, votre mémoire restera à jamais parmi nous, et le pouvoir 
de vos souffrances et de vos exemples parlera toujours éloquem­
ment à nos coeurs. Fasse Dieu que nous puissions bientôt vous in­
voquer publiquement, comme nous vous invoquons dans l'intimité de 
notre âme, et vous rendre au dehors le culte que nous n’avons cessé 
de vous rendre au dedans !

Fondé sur le martyre, le ministère des Pères Jésuites ne pouvait 
être que fructueux au Canada. Il le fut jusqu’à leur dispersion en 
1800. Il l’est davantage encore depuis leur reconnaissance en 1842.

Ce fut Montréal qui les reçut; ce fut Montréal qui leur bâtit ce 
collège; ce fut de Montréal qu’ils essaimèrent à Sandwich, à Toron­
to, à Québec ; ce fut de Montréal qu’ils partirent pour évangéliser 
les pauvres tribus sauvages, se rendant jusqu’à l’extrémité du lac 
Supérieur et complétant le réseau qui enlace la race algonquine au 
Canada.

Et s’il me fallait vous énumérer toutes les oeuvres qui existent 
aujourd’hui, c’est plus qu’un discours que je devrais instituer, c'est 
tout un volume que j’aurais à écrire. Si l’on excepte l’apostolat pro­
prement dit, la plus importante de ces oeuvres est assurément celle 
de l'éducation de notre jeunesse canadienne-française. Plusieurs 
générations ont déjà été formées à l’ombre de ce vénérable collège de 
Sainte-Marie, et ce n’est pas sans une vive joie que nous avons ap­
pris, l’année dernière, la fondation du collège d’Edmonton, grâce au­
quel nos plus chers intérêts seront défendus dans l’Ouest le plus 
lointain. .

Mentionnerai-je maintenant toutes les oeuvres annexes? La Ligue 
du Sacré-Coeur et l'Association de la Jeunesse Catholique, l’Aposto­
lat de la Prière et VL'nion Catholique, la direction des Matelots et 
l’Aumônerie des Militaires, les Prisons et les Hôpitaux, les Bibliothè­
ques publiques et les Retraites fermées, et j’en passe, ne pouvant 
tout connaître. Mes Frères, reconnaisse/ avec moi les services ren­
dus au pays par la Compagnie de Jésus et profitons de cette solen­
nité pour lui exprimer toute notre reconnaissance et toute notre 
vénération...


